
LE CANADA, 12 Août 1884

A VENDRE COMPAGNIE de NAVIGATION 
RIVIÈRE OTTAWA.

ce que j’ai été trop bonne pour 
lui, parce que j’ai jeté sur ses 
crimes un voile impénétrable, 
qu’il me 
implacable ! c’est de cela qu’il 
veut tirer vengeance. Ce que 
j’ai fait, Dieu ne le voulait pas. 
Ah ! pour que je sois punie ain
si, il faut qu'il m’ait sévèrement 
jugée !

Mais s’il est véritablement 
l’auteur de l’attentat, si c’est lui 
qui a armé la main d’un misé
rable, son complice, en lui dési
gnant la victime à frapper, quel
les sont donc ses intentions? 
Oui, que veut-il ? Qu’espère-t- 
il ? Pourquoi en veut-il à la vie 
du marquis de Couhnge ? Puis
que c’est moi qui hait, n’est- 
ce pas moi qu’il devrait frap
per ?

Comme on le voit, la marqui
se était à peu près 
que le misérable qui avait tenté 
d’assassiner le marquis était 

scélérat à la solde de son frè-

rBTTXIalsETOITUSES Le gus lot: 500,ooomarcs,$125,000ou£26,00Un emplacement avec maison, situé dans 
le village Pointe Gatineau, t\ trois arper:'8 
de l’église, sur le grand chemin. Condi
tions très faciles. S’adresser à JOHNNY 
HA MAN, pnr., Pointe Gatineau.

7 juillet, 1881LE FILS 1 vs diUVrvnts tirages do la grande loterie de Hambourg, garantie par le gouver
nement vont se luire Le gran I nombre et l'importance des lots gagnants ajoutés à 
l i garantie absolue du prompt nalemenl des prix ont fait que cette loterie de 
Hambourg a été honorée partout de la contianev la plus grande. De la classe 2mt 
à la 7me audessous de i)(>,00() numéros 46,500, près de la moitié, sortiront d'ici 
à 5 mois En couséqu nce, dans le tirage de la 2me classe, qui aura lieu les 9 et 10 
Juillet 1884,1e sort décidera d.i partage de 4001) lots formant un çhiflrè total de 

‘246,000 mares, comprenant le lot de 60.000 marcs. Le prix dans cette classe 
est comme suit : Un bi let cuti r d’achat direct 18 marcs—$4,50—£0.lS>h.stg. 
un demi billet d’achat direct, V marcs—$2.25—£0.9sh. stg.
Le tirage de la 3me classe au *a lieu les 30 et 3! Juillet 1884

principal 70,OUI) M. Prix du billet, 18 marcs....$4,50—£0.18sh. stg. 
Le tirage de la 4me classe aura lieu les 20 et 21 Août 1884. Prix

principal 80,000 M. Prix du billet, 24 marcs.... 80.00—£1.4sh stg.
Le tirage de la 5me t lasse aura lieu le 10 et 11 Septembre 1884. Prix

principal 90.000 M. Prix du billet 24 marcs...... 80.00—£l.4sli. stg.
Le tirage de la Oaiu classe aura lieu le 1er Octobre 1884. Prix pria

cipal 100,( 00 M Prix du billet 24 marcs.......... 80 00—£1.4sh, stg.
tirage de la 7me clisse durera depuis le 22 Octobre 1884, jusqu’au 

12 Nov-’iubiv 1884 lies principaux lots à être gagnés sont : 
:*0'*,00<>, 200,000, 100.0061, 70,000 marcs etc., et dans le cas le plus 
heureux b plus gros lot peut s'élever à 110,000 marcs ou $123,000. Los 
billets numérotés et le prospectus official seront envoyés promptement à l’adresse 
donnée par les acheteurs, et immédiatement après le tirage, chaque acheteur d'un 
billet reçoit la liste officielle du tirage. Le paiement des billets peut se faire par 
mandat sur la poste payables à Hambourg ou Lmdres (Angleterre), ou par billets 
de banques, chèques, billets à vue sur toutes les places de commerce d’Europe que 
l’on peut toujours se procurer chez un banquit r ou marchand général. Le paiement 
des numéros gagnants se fera par notre entremise, sous silence, par la poste ou par 
autres voies suivant le désir. S'il vous plait d’adresser eu toute confiance wire 
commande, aussitôt que possible au bureau général de lotene soussigné.

VA LENTIN Cb Cio.,
HAMBURG, Allemagne, Europe.

En vous adressant k nous vous avez l’avantage de pouvoir obtenir des bil ets 
directement sans l'entremise d’un tiers, et en conséquence chaque participant non 
seulement reçoit la liste officielle des gagnants dans le plus court délai possible 
après le tirage, mais obtient aussi les billets originaux, aux p. ix fixés dans le 
prospectus officiel sans charges extra.

poursuit de sa hainesition d’offrir des 
aises à^ Lm1en JONC Ménagère Demandée

On demande, au No. 230. rue Principale, 
Hull, une ménagère bien recommaudée. De 
bons gages seront payés.

29 juillet 1883.

LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONTIEAL.

LE BATEAU QUITTERA LE QUAI 
DE LA REINE

PHEMIEKE PARTIE-ET —
a,.

FO RES PrixHOMMES POMME’ POMMESLES TROIS
iconuus jusqu’ici ’

«e-TOUS LES JOURS-**
A 7 HlüVRES Dü MATIN

—lo) —
TAUX de PASSAGE pour MONTREAL:

1ère

Charles Donald 4c C©.*
79, RUE QUEEN, LONDRES, E. C..

Seront heureux de correspondre avec les 
propriét lires de vergers, les marchan 1s et 
expéditeurs de pommes du Canada, en ''110 
du commerce d’automne et du printemps.

MM. Donald et Cie.. donneront aussi les 
facilités accoutumés a leurs pratiques qui 
auraient besoin d'avances.

(Suite)#IS DE MEUBLES,
S RIDEAU. Quand on lui cariait du misé

rable qu’on avait cherché, qu’on 
cherchait encore partout, sans 
qu’il fut possible de découvrir 

trace, il secouait la tête et ré
pondait :

—Bah ! ne pensons donc plus 
à cela. Après avoir réfléchi, 
voici quelle est ma conviction : 
C’est un fou qui a voulu me 
tuer. Il ne me connaissait pas 
certainement, et il aurait tout 
aussi bien tiré sur un autre que 
sur moi, du mor ent qu’il avait 
le désir de tuer quelqu’un.

Et il ajouta gaiement :
—Qui sait ? Il m’a peut-être 

pris pour un fauve.
La façon dont son mari pre

nait la chose ne rassurait pas la 
mar

Clause# filler................................#2.50
do aller et retour... 4.00BE B ATT. Le

Seconde Classe......................................................  1

vo,,"s:; asR&ssrssassïs «.*.»sa
i les échantillons et 
vitrine. Choix sur

BILLETS VENDUS A BORD 
FRET TRANSPORÉ A RAS PRIX. 

Pour plus amples Informa- 
I ions K’aiiresM'r au bureau 

«le la compagnie,
RUAI DE I.A REINE.

13 mai.

9m31 juillet 1884

AU CLERGE

0TTAW1 FLÂTIE WORKSconvaincueION SANS EGALE
Toute espèces d'ornements d'église, tels que 

VASES,MZE
facturier

un
I C’est le bon momeiit

J’OFFttï «NE
REDUCTION GENERALE

1rc. CALICES,
PA TENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

Et autres ornements d’autels.

Calices et Cibàires dorés au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawa

I, A moins d’être fou, un hom- 
n’assassine pas

homme sans motif, simplement 
parce qu’il veut tuer, 
quise cherchait vainement à 
découvrir le mobile du crime. 
Mais elle avait beau se creuser 

quise. Elle était poursuivie la tête, faire toutes sortes de 
de noirs pressentiments aux- suppositions, s’enfoncer même 

quel elle ne pouvait échapper. dans l’invraisemblable, elle ne 
Elle cachait ses cruelles angois- trouvait rien ; elle ne pouvait 
ses, mais la peur était en elle, rien s’expliquer.
Frappée de cette idée que la vie venait très perplexe, 
du marquis était menacée, elle cœur conservait ses angoisses, 
voyait le danger l’attendant sa terreur restait la même 
partout. Il ne pouvait s’éloi- Le comte de Sisterne avait 

d’elle sans qu’elle fut alar- pour sa nièce, une aflection de 
père ; le bonheur d’Emeline était 

—Oh ! ils ont beau dire, pen- une de ses grandes préoccupa- 
sait-elle, nous avons un ennemi tions. C’est lui q il, le premier 
qui en veut à la vie de mon treize ans auparavant, avait eu 
mari. Mais qui est-il, cet enne- la pensée qu’elle pouvait être la 
mi? où se cachv-t-il? Que lui femme de Eugène do Ceu auge, 
avons-nous fait ? De quoi veut- Maintenant, Emeline 
il se venger. Sa victime lui a âge d’être mariée et le comte 
échappé une première fois, mais aVait toujours la même pensée, 
il recommencera l'infâme !...... Il avait pu apprécier depuis
AhLje tremble, je frémis, j’ai longtemps les solides et brillan- 
jpBljpMKpIÿ tes qualités d’Eugène et il était
‘"Alors, dfS làïmes jaillissaient certain que ce mariage qu’il dé

sirait, assurerait l’avenir et le 
bonheur de sa chère filleule, 

e ne cessait de se Souvent, il avait parlé de
espoir à sa sœur et il n’avait pas 
ev. de peine à faire partager ses 
espérances à Mme de Val court, 
qui ne songeait, comme lui que 
le bonheur de sa fille.

Toutefois, malgré la grande 
intimité qui existait entre les 
deux familles et particulière
ment entre le comte et le mar
quis, l’amiral n’avait point osé 
rappeler à son ami leur ancien 
projet. Un sentiment de déli
catesse facile à comprendre le 
retenait. Certainement, il sa
vait combien le marquis était 
généreux et désintéressé ; mais 
il savait aussi que sa fortune et 
celle de sa sœur réunies, équi
valaient à peine au quart de la 
fortune du masquis. Cette 'dif
férence énorme entre les deux 
fortunes, mettait un trein à son 
désir. Peut-être craignait-il qu’on 
ne le trouvât trop ambitieux 
pour sa nièce, et qu’on ne les ac
cusât, sa sœur et lui, de faire 

ce ne une sorte de spéculation. Quoi 
qu’il en soit, le comte cachait 
avec soin ses secrètes pensées.

Un jour, après le déjeuner, le 
marquis dit à l’amiral :

—Mon cher Octave, veux-tu 
faire avec moi une petite prome
nade ?

—Avec un grand plaisir, ré- 
pondit-il.

Ils sortirent de la salle à man
ger et descendirent dans les jar
dins. Le marquir passa son 
bras sous celui de l’amiral et ils 

dirigèrent lentement vers le

un autreme
-(ET)—

de CMAUSMJRES
ET EN DÉTAIL
DES HUES

3 et de l’Bglise 
PTAWA.
)ir à ses nombreuses pra- 
c d’Ottawa et de ses en- 
an qu’il a acheté et 
es les machines 
refois en opération 
Selby Lee pour la

DES CHAUSSURES
re attirer l’attention du

l’établissement est sans 
complet de ce genre à 1 
mposô d’ouvriers de pre-

La mar-
--------SUR--------

TOUS UES CHAPEAUX
^actuellement Le FEU

D n A 1/ A /O Quelques gouttes par jour 
b n A VA! O suffisent pour ramener la 

sauté en très peu de temps.

DCS ( TREf^OMS 
«t de» ImlisJont.

Il DEFIE *

EN MAGASINpar

LE SEUL VINC’EST LE MOMENT D’EN PROFITER Le FER 5hS!SÏÏ«Si555B£
ni diarrhées, ül 
pution.

Alors, elle de- 
Mais son J. F. G ARROW,

170, RUE SPARKS
Ottawa, 29 janvier 1883.

à l'astrsit
de rox* de MOHTTH

dont Fomplol
donné foi mémos résultâtt 

quo oelul do

J’ai aussi un assortiment complet de

Pardessus en Caoutchouc. 
Parapluies, etc.

BR A VAISdu vaste

la. Le FER SLSS’SS-’ïïfMH. L. COTKQuestions Vitales

rHUILEde FOIE <d MORUEDemandez aux médecins les plus émi
nents,

De n’importe quelle école, quel est le 
meilleure remède pour calmer l’irritation 
des nerfs, et guérir toute autre maladie 
nerveuse, et pour donner un repos répara
teur.

“Du houblon sous quelque forme.
CHAPITRE I

Demandez aux médecins les plus émi-

gner
mée. 128, Rue Rideau.

Le FER entier dure un mois a six 
laines; le trallei 
iciildoncàlScent

le Vin û l'Extrait 
de Foie de Morue

N. B.—Assortiment nouveau d'ouvrages 
faits par les sauvages. BR A VAIS

par jour.COMMANDE
iée sera exécutée et expé- 
is le plus court délai.

rE dans InslCommandes
natériaux sont employés, 
intie. Prix très modérés, 
i EST SOLLICITÉE
ands de la acampagne fe- i 
■visiter cette MANUFAC- T 
heter aille

DAZE,
Propriétaire.

J. B. A1UAL, CHEVRIERLe FER ne noircit Jamais 
les dents.

lin prospectus détaillé accompugnL 
chaque flacon*

Dépit dans tontes les bonnes Pharmacies.

était en PEINTRE,
DÉCORATEUR, ' 

TAPISSIER
et VITRIER.

I BR A VAIS
“ Quel est le meilleur et le seul remède 

sur lequel on puisse compter pour la gué
rison - e toutes les maladies des reins et 
des voies urinaires, telles que maladie do 
Bright, diabète, retention ou relâchement 
d’urine et toutes autres maladies \ arlicu- 
lières aux femmes? ”

Et ils vous répondront explicitement et 
emphatiquement. “ Ruchu.”

Demandez aux mômes médecins - 
“ Quel est le meilleur et le plus sûr re

mède pour toutes les maladies de foie et la 
dispepsie, constipation, indigestion, bile, 
lièvre maiariale, sic.? ” et ils vous répon
dront :

Mandrake ! ou Dandelion ! ! I ! 1 
En conséquence, lorsque ces 

sont combinés avec d’autres d’égale va-

_EXIGER LA SIGNATURE CHEVRIER

Dépôt à Québec : X»' Bd.
PhAiMdme-ChtaüstM, 114, rue iklut-JeuL

Marchand de

PEINTUREi •>
ET DK VITRES,

526 RUE SUSSEX
OTTAWA

EIPOSIIIII» Il PARIS 1876
HORS CONCOURSjNimH

de ses yeux.
Persuadée que son mari avait 

un ennemi, ell 
demander :

—Qui est-il ?
A force de tourmenter sa pen

sée, elle finit par admettre que 
frère était revenu en Fran

ce, que l’ennemi du marquis c’é
tait Sosthène, que lui seul au 
monde pouvait être sinon l’au
teur de la tentative d'assassinat, 
mais l’instigateur du crime.

Certes, les anciens crimes de 
Sosthène de Ferny donnaient à 
la marquise le droit de le soup
çonner et de l’accuser.

Quelques mois auparavant, le 
marquis avait reçu une lettre 
d'Amérique qui lui annonçait la 
mort de son beau-frère, mais si
gné d’un nom inconnu; cette 
lettre n’avait rien d’officiel. Rien 
ne prouvait à la marquise que 
son frère fut réellement mort.

—Oh ! non, il n’est pas mort, 
le misérable, se disait-elle, je le 

à la terreur, à l’épouvante 
Oui, c’est

'““ASTHMEt Par la POVSKl duson
DCléryCHEMIN DE FERM. Ariai, se charge de toute 

commande dans sa ligne d'af
faires ; il surveille lui-même 
tontes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

TAPIS etc- Dépositaires â Québec : DrEd. MORIN 4 G1*,

M. C. 0. Dacier a ces médecines et 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.

aCANADA mmr DE TAPIS remettesson Aux Inventeurs 
J. Coursolle & Cie,,

LA
VOIE la plus COURTE

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tons les points à l'est.

CHANGEMENT D’HEURE

PASSAGERSi 
Tous Les J ours

OTTAWA. Elincorporés dans les Amers,de Hou
blon, on obtient un produit d’une telle 
puissance curative et tellement varié dans 

opérations qu’il n’y a pas do maladie 
ni d’indispositions qui puissent leur résis
ter, avec cela qu’il peut être employé, sans 
danger par la femme la plus delicate, le 
plus faible invalide ou le plus petit enfant.

CHAPITRE H,

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

and assortiment, les meil- 
et l°s plus bas prix en 
fait de*

Solliciteurs de Brevets (TInvent* >9 

Dessins de Fabrique, Marque7 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondants aox Etui" 

Unis, eu Angleterre et en France.

la17 mars 1883ilarts, Rideaux, 1 MAGASIN D’HABITSPôles, Garniture» 
suie tou le Norte.

DE PRINTEMPS ET D'ÊTÈ“ Des patients
Flottant entre la mort et la vie.”

A la | CONVOIS a

TAPIS D’ÛTTIWft. 1 J. COURSOLLE & Oie.,
Depuis des années, et abandonnés par 

les docteurs qui soignent spécialement la 
maladie de Bright et autres maux des 

ns, du foie, de poitrine, ont été guéris.
lies femmes rendues presque folles II! !
Par 1a névrhlgie, la névrose, perte de 

sommeil et diverses autres maladies paro
lières aux femmes.

Des personnes accablée i par le Rhuma
tisme.

Inflamaioire et chronique, ou souffrant 
du scrofule !

De l’érysipèle !
Fluxions 1 humatiques, impureté du sang, 

dyspepsie, indigestion, en un mot île toutes 
les maladies auxquelles est sujette notre 
frôle nature,

Ont été guéris var les Amers de Hou
blon ; on peut en avoir la preuve dans 
toutes les parties du monde connu.

Chambre Victoria, 
Vle-à-Vs e bureau dos Brevets,

OTTAWA, Oht,
mm SüRTFMHlPüliXI© SPARKS.

CHARS PULLMAN.est des p.us considérables et comprend 
toutes les nouveautés.

Notre assortiment est même trop considA 
ruble, nous voulons le diminuer en

B. P.—Boite 68
U FAv 18833RED et Cie. lüiccordemcnt^à la gare Bonaventure, de Mont- '

mont “central, et lea trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes- et aux vi’les do 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New- 
York.

1*883.

MKL’S GRAVE UA,
j TENU I‘ARmmi A BOX MARCHE. CHARLES PICARDNov. 1888. les tralna^cir-A partir du lundi_19, 

culeront comme suit •
Partant

r RUE IAMNOTRE ASSORTIMENT DEsens
qui est en moi 
lui, je ne puis en douter, 
peut-être que lui ; je vois l’œu- 

du maudit ! Toujours, jus
qu’à la fin, le monstre me pour
suivra de sa haine. Pour me 
frapper plus sûrement, sans dan
ger pour lui, comme un reptile 
qui attend sa proie, il se cache 
dans l’ombre ! Ainsi, après tant 
de douleurs, des tortures plus 
horribles encore me sont réser
vées !

Un jour il m’a dit : “ Je me 
vengerai !” Ah ! s’il n'a pas tenu 
ses autres promesses, il tient cel
le-là. La main de la justice 
allait s’appesantir sur lui, c’était 
mon frère ! Malgré tout, je l’ai 

' protégé contre tous ceux qui 
pouvaient le perdre et j’ai essayé 
de le défendre contre lui-même. 
Deux fois, je loi ai «tonné la pos
sibilité de se faire une nouvelle 

’ existence, de revenir au bien,... 
Hélas ! il n’a pas vu l’énormité 
de ses forfaits, le remords n’est 
pas entré dans son âme, il n’a 
pas voulu se repentir. N’est-ce 
pas lui d’abord, 'pour lui seul, 
quç je me suis condamnée à 
d'atroces souffrances ? Pourtant, 
je n’avais «m’un 
j’ai voulu l'épargner, j’ai gardé 
le silence............Oh! silence fa
tal ! En croyant bien agir, j’ai 
été faible et lâche ! El c’est par-

! A Montréal.Arr. t 11.d’Ottawa. 

4.50 p.m.c; H E n 8 S E S
SENEGAL: de toute description, est le plus considé

rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires
A 15 Minutes de Marche d’OttawaArr. A Ottawa. 

12.20 p.m.
Montréal.Pr’t deMLE PRENEUR vre 4.*30

Un magnifique bocage, plateforme pour 
danse. Balançoires, hippodrome d’un quart 
de mille, et parterre à l'usage des personnes 
qui désirent faire des pique-niqnes. L'on 
peut se rendre à l’hôtel par le canal Rideau 
Repas servis à tout heure. Boissons de 
premières qualités, écuries et 
‘'usage des voyageurs.

Pilules île doit Longues Composées

m FUNIBRES Tous les convois à passagers se rendent direo 
tement à Montréal, s.ma changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment do tous les 
autres trains du Grand Troiyj.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir, Le train partant d’Ot 

à 4.50 p.m. se raccorde à la Station 
Bonavtnture à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant à 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlington 12.1C 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White Rives 
Junction 2.55 a.m., Concord 6.35 a.m., 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m. 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.

Ce train se raccorde à Nashua avec les 
trains pour Worcester, Providence et tous 
les points sur le N. Y. & N. E. R. R's.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York â 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du 
matin.

VARIETE PRBSQUTNFINIE DE

COI,8,IN DES RUES
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

t Dalhousie,
?TAWA.
EIL GLACIÈRE 
lerver les corps en

chevaux pour

BAS, 
CHAUSSETTES 

LiNGE DE CORPS, etc.i

! 277, RIE WELLlaGT 8,

|C. Gragné et Cie
i 5 mars, 1883 la

De McOALK
Recouvert** r**1

L 1 guérW 
ine deson certa 

toutes les aflet» 
tions bilieum t?se

parc.
—Mon cher ami, dit tu reu 

Coulange, te souviens- âne d’/n 
promenade semblable que nous 
avons faite ensemble, ici même, 
il y a treize ans ?

—J’aurais une bien mauvaise 
mémoire si je l’avais oubliée. 
Nous suivions cette même allée; 
c'est moi vui avais pris tou bras; 
ton fils était avec nous. Il me 
semble que je le vois encore cou
rir de tous côtés, moissonnant 
des fleurs dont il avait fait un 
énorme bouquet pour sa mère.

NOUVEAU MAGASIN e torpeur du foit| 
maux de tête, 
in di ges tions 

rdissementâ
^ W'Ollt'

et de toutes let 
le mauvais fonctionne'

PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES
ET VE UE CCR Ali >N

No. 208, Bue DALH0US1E, Ottawa

malaises causés par 
ment de Vestomac.

Ces pilules sont fortement recommandôut 
comme étant un des plus sûrs et des plus 
efficaces remèdes contre les maladies plus 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara» 
tiens. Tout en étant un raissant purgatif, 
pouvant être administr dans n’importe 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient es 
rendre préjudiciables à la santé des enfants 
ou des personnes Agéod. Les Pil 
Noix Longues Composékü, dm MoGali, 

rail

CKABERBY CHEMIN DE PREMIERE CLASSESUR, COURTIER TENU PAR
ET RAILS NEUFS EN ACIER

pour le Sud et,l’est changent de 
Ronaventure à Montréal où leur 

(xanst'ére Bans fraie extra et sans que 
ait à fi’en occuper, 
est chéqué pour n’importe quel en-

GEO. PHILBERT Les naesagers 
chars à la gare 
bagage est tCHAND SPropriéhsLire lenassager
^ LebagageA

rue Sparks, et au dépôt dos billets, rue Elgin- 
Le départ et l’arrivée des trains sont 

réglés d’après l’heure du 75ème méridien 
laquelle est en avance de trois min 
l’heure d’Ottawa.

M. GEO. PHILBERT. se charge de toute 
commande que l’on voudra bien lui donner. 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la 
pagne sont priés d’aller lui 
visite avant d’acheter ailleurs.

mission ÜLE8 DR
, sont s

placer au premier rang pane 
Rules stomachiques jusqu’à pré-

in?
tre et commissaire-priseur préparées avec soin, avec un extrait 

centré, tiré de la noix longue et con 
avec d’autres principes végétaux, de 
nière à les placer au p

rendre une utes avecRUE SPARKS
leH’Hotei; Russel f.) 
1TAWA.

mot à dir ;
D. C. LINSLEY, toutes les pilules stomachiques 

sent offertes au public.
B. E MoGALE,

(A suivre. ) GEO. PHILBERT,
208, RUE BiLHOUSTJE.

Il fév 1884

Gérant
, Cliiiui'ti,E. 0. WINNIE,

Agent gén. des pft 
Ottawa, 19 Not. 1883.

*r i wgeri.
le1883
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LEglMALADIES DES ROGNONS
KesJaffections du foie
ÜTcONSTIPATION, les UEMOR- 
P'rUOIDES et les MALADIES

; Dr sang
Les Médecins reconnaissent son 

efficacité.

“ Le “ Kidney Wert ’’ est lo remède 
efficace dont j’aie jamais fait usage.”

Dr l\ C. Ballou, Moncton, Vt. 
“ On peut toujours compter sur l’efficacité 

du Kidney Wort .” ■■■■■■■■■■■■ 
Dr R N. Clark, So- Hero, Vt. 

“ Le "Kidney Wort” a guéri ma femme 
qui était malade depuis deux ans.”

Dr C. M- Summerlin, Sun Hall» Ga. 
DANS DES MILLIERS DE CAS 

il a opéré des cures, lorsque tous les autres 
rtimèdea avaient échoué- C’est un remède 
qui n’est pas irritant, mais efficace, dont 
l’effet est snr et qui ne nuit jamais à la 

oté, dans aucun cas.
Il purifie le sang, fortifie et 

donne nne nouvelle vie à tous les or
ganes importants du corps humain. Il réta
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé-

Paix, $1, sous forme liquide ou en 
En vente chez tous les pharmaci 

On envoi lo remède en poudre par la malle.
WELLS, RICHARDSON A Cie, HurlIagtOB, VI

poudre.

KIDNEY-WORT

■->

KIDNEY-WORT

-t *


